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Réseau de solidarité municipale du Bas-Saint-Laurent 
T ab le  de  co n ce r ta t i o n  d es  g ro u pes  de  f emmes  BSL  B ul le t i n  no . 21  
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Samedi le 16 avril dernier, à l’hôtel 

Rimouski, 70 personnes de toutes les 

MRC du BSL ont répondu à 

l’invitation de la Table de concertation 

des groupes de femmes du BSL. Sous 

le thème: « VERT un nouveau mode de 

vie : comment ma communauté peut 

faire la transition ? » la formule avant-

gardiste du Forum ouvert a permis 

l’éclosion d’une multitude d’idées dans 

une ambiance conviviale. Dans les 

compte rendus, on retrouve une foule 

de regards différents sur le 

développement éco-responsable. Bref, 

comme l’a mentionné une 

participante : « de petites actions pour 

de grands défis ».  

 

« Les personnes présentes sont les 

bonnes personnes », ce principe de 

base d’un Forum ouvert s’est 

concrétisé lors de ce  rendez-vous 

intergénérationnel exceptionnel : la 

présence de 30 jeunes de 35 ans et 

moins (43%) et la provenance très 

diversifiée de l’ensemble des 

participantEs a contribué au succès de 

l’événement. La participation élevée 

d’éluEs municipaux et de membres de 

chacun des 5 comités consultatifs 

Femmes et Ville du BSL a été 

remarquée.  

 

Quelqu’un a rappelé ce qui se passait 

autrefois sur le perron de l’église et 

apprécié de pouvoir revivre, le temps 

d’une journée, cette époque où chacun 

apportait son grain de sel pour tenter de 

solutionner les grands défis auxquels 

nous sommes confrontés. 

 

Bref, une formule gagnante qui sera 

sûrement reprise dans les différents 

milieux. Cette année encore, le Réseau 

de solidarité municipale du BSL a bien 

rempli son mandat : fournir un lieu 

d’échange, de ressourcement et de 

réseautage aux élues municipales et aux 

jeunes élus, aux membres des comités 

Femmes et Ville et à tous ceux et celles 

qui veulent contribuer au mieux-être de 

leur communauté. Un atelier visant à 

concrétiser les différentes pistes d’action 

qui ont surgi du Forum VERT un nouveau 

mode de vie sera proposé au Forum social 

bas-laurentien de l’automne prochain.  

À suivre … 

 

Lucie Brault,  

agente de développement à la Table de 

concertation des groupes de femmes du 

BSL (TCGFBSL) 

418 869-3357 

 

   Conférence d’ouverture avec M. Patrick Morin du CRE 

Le premier Forum social bas-laurentien 

aura lieu du 29 septembre au 2 octobre 

2011. Certaines activités pré-forum se 

dérouleront à Rimouski alors que 

l’événement principal se tiendra à 

Esprit-Saint. Il vise à offrir un espace 

ouvert de débat citoyen et mobilisateur 

dans la région, à favoriser le 
rassemblement, les réflexions et les 

échanges autour d’enjeux communs, à 

susciter et à identifier des pistes 

d’action concrètes et à permettre la 

création de liens dans un esprit 

convivial et festif. Le comité 

organisateur estime enfin qu’en 

relevant le défi de mettre sur pied un tel 

événement ici, nous pourrons en arriver 

à un réel réchauffement social. 

 

Il est maintenant temps de vous 

inscrire.  

Vous trouverez toutes les informations 

nécessaires (horaire, liste des ateliers et 

activités, services offerts) sur le site :  

http://forumsocialbaslaurentien.org/  

ou au 418-723-1880  

poste 2425.  

 
Les personnes intéressées à agir 

comme bénévoles peuvent donner 

leurs coordonnées à l’adresse 

suivante :   
benevole@forumsocialbaslaurentien.org 
 

Le 5
e
 Rassemblement du Réseau de solidarité municipale du BSL  

a su combler les attentes 
 

 

http://forumsocialbaslaurentien.org/
mailto:benevole@forumsocialbaslaurentien.org
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choix des ateliers 

Les ateliers du Forum  ouvert 
Un foisonnement d’ide es 

Une vision forte, une cohésion  se 

dégagent des 31 discussions tenues lors 

du Forum VERT, un nouveau mode de 

vie... La question du transport s’est 

d’abord imposée puisqu’il est la 

principale source de surconsommation 

d’énergie fossile. Dans l’idéal, l’offre 

de transport est variée et adaptée aux 

besoins, sur tout le territoire.  

 

L’urbanisme joue aussi un rôle central. 

Plutôt que de favoriser la centralisation 

des services, il est préférable de 

favoriser la vie de quartier avec des 

services de proximité accessibles à pied, 

des espaces multifonctions répondant 

aux besoins intergénérationnels. Le 

cœur villageois devenant ainsi le lieu 

d’expression de la vitalité de la 

municipalité.  

 

Pour le développement économique, le 

modèle de l’économie sociale et des 

coopératives est privilégié car plus 

propice au développement humain et à 

la résilience de la communauté. Dans ce 

contexte, on retrouve le sens de la 

communauté, on gagne en autonomie et 

autosuffisance. On réduit les déchets, on 

recycle  tout, on composte, on achète 

autrement : achat local et 

communautaires, paniers bios, friperie, 

vente de garage, jardins 

communautaires, cuisines collectives. 

Autant de moyens de retisser des liens 

pour refaire le tissu social et développer 

une culture qui met l’accent sur l’être et 

l’interrelation.  

 

Plusieurs obstacles ont été identifiés. 

Malgré l’urgence d’agir, on se bute 

encore à l’apathie sociale, la peur du 

changement, le sentiment 

d’impuissance. On fait face à une 

culture d’individualisme, de 

compétition qui encourage 

l’accumulation de richesses et nous 

mène à la désolidarisation et 

l’isolement. Les rapports marchands ont 

remplacé la solidarité. On mentionne la 

difficulté plus grande pour les familles 

d’adopter les comportements proposés : 

les horaires de transport public sont plus 

difficiles à gérer avec de jeunes enfants.  

 

 

De plus, le coût des matières de base ne 

cesse d’augmenter au point où il devient 

plus coûteux de faire les choses soi-

même que de les acheter.  

La ségrégation entre les différents 

groupes rend difficile le développement 

d’une vision commune et entraîne la 

marginalisation de plusieurs. La 

désinformation, la surinformation, le 

sensationnalisme sont autant d’obstacles 

concernant les médias. 

 

Face à toutes ces difficultés il importe 

de ranimer la solidarité, l’entraide, 

l’espoir. Pour y parvenir: répondre à 

l’individualisme par la mobilisation 

citoyenne, la démocratie participative, la 

concertation, le réseautage, les pressions 

politiques, l’utilisation d’Internet et des 

médias sociaux dans une perspective 

d’organisation collective. Pour sortir de 

la société des loisirs, il faut des espaces 

citoyens intergénérationnels pour 

partager les idées, débattre, diffuser 

l’information, tenir des consultations 

publiques ...  

 

Le palier municipal, à cause de sa 

proximité, apparaît comme le lieu 

possible des changements souhaités de 

l’expérimentation collective. Il importe 

pour les municipalités de développer 

l’esprit critique, assurer la parité entre 

les femmes et les hommes, l’équité pour 

les jeunes, faciliter la prise de parole et 

valoriser l’action citoyenne : les 

citoyenNEs doivent être vuEs comme  

 

 

des partenaires. 

 

Pour être plus efficace dans la 

mobilisation, le discours, doit rester 

positif et faire prendre conscience de 
la rentabilité économique d’une approche 

éco-responsable.  

 

Il faut conscientiser à partir d’enjeux de 

proximité, trouver des points communs 

dans les opinions divergentes. Il faut 

miser sur la fierté, l’appartenance et fêter 

nos réussites. À ce chapitre, l’art est une 

excellente porte d’entrée pour 

conscientiser et mobiliser. 

 

Annick Corriveau, animatrice du Forum ouvert (debout) 
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Pour approfondir la réflexion amorcée lors de ce forum et répertorier des moyens concrets et innovants, immédiatement 

applicables,  pour se mobiliser collectivement autour des enjeux environnementaux, nous vous proposons l’atelier 

Mobilisation pour un virage éco-responsable que la TCGFBSL présentera lors du Forum social bas-laurentien, le 1
er

 octobre 

prochain.  Prenez aussi note que les Actes du Rassemblement sont disponibles sur le site web de la Table de concertation des 

groupes de femmes du BSL : www.femmes-bsl.qc.ca 

On insiste également sur l’importance de 

l’inclusion de toutes et de tous et 

l’empowerment des citoyenNEs en les 

amenant à prendre conscience des gains 

qu’ils obtiennent dans leur implication. 

Être un exemple pour les autres, comme 

le disait Gandhi, « Soyez le changement 

que vous voulez voir dans le monde ».   

  les deux agentes de développement : 

Mission accomplie ! 
photo d’un  atelier 

Matane : municipalité équitable 2011 
 

 Après une année de relâche, la Table de 

concertation des groupes de femmes a 

décerné le Prix municipalité équitable 

2011 à la Ville de Matane. On se 

rappellera que ce concours a comme 

objectif de souligner publiquement les 

initiatives municipales qui visent à 

accroître la participation des femmes et 

des jeunes à la vie collective. 

 

 Le prix est attribué à la Ville de Matane 

principalement pour une initiative 

importante et novatrice qui témoigne 

d’une volonté claire pour l’atteinte de 

l’égalité entre les femmes et les hommes. 

En 2010, le conseil adoptait une 

résolution pour entériner l’implantation 

d’un comité consultatif en condition 

féminine, le comité Femmes et Ville de 

Matane. En plus de développer une 

meilleure connaissance de leur 

concitoyennes et de sensibiliser le milieu 

à l’importance d’un pouvoir mieux 

partagé, ce comité propose de former et 

d’outiller les femmes en vue de leur 

participation active à la vie politique 

ainsi que des pistes d’action pour 

améliorer leur qualité de vie. 

 

Les deux autres finalistes du concours 

ont aussi reçu un honneur.  Le Coup de 

cœur du jury de sélection est allé à la 

Municipalité de Price qui s’est 

particulièrement distinguée pour ses 

initiatives visant à accroître la 

participation des jeunes à la vie 

collective. Grâce entre autre au projet 

municipal Place aux jeunes ceux-ci ont 

accès  au service d’un intervenant- 

animateur responsable de l’organisation 

de projets visant la participation active 

et le développement d’un sentiment 

d’appartenance à leur communauté. 

 

Finalement une Mention spéciale a été 

accordée à St-Bruno-de-Kamouraska, 

petite municipalité de 542 habitants, pour 

son dynamisme et ses projets avant-

gardistes : Chantier d’habitation 

populaire, projet intergénérationnel, 

Village vert, Municipalité amie des 

jeunes et des aînéEs, accueil de Chantier 

jeunesse sont autant d’initiatives pour 

renforcer le lien social et assurer plus 

d’égalité et d’équité entre les citoyennes 

et les citoyens de tout âge. 

 

Souhaitons que les réalisations primées 

aujourd'hui sachent inspirer d'autres 

municipalités et  faire progresser la cause 

de l'égalité et de l'équité dans leur 

collectivité. 

 

Suzelle Lambert   

 

 

Rédaction et correction : Lucie Brault, Suzelle Lambert,  
Mise en page : Nathalie Dion 
Photos : Isabelle Gallant 

 

Table de concertation des groupes de femmes du 
Bas-Saint-Laurent 

c.p. 308, Matane, Qc, G4W 3N2 418 562-7996 
tcgfbsl@gmail.com 

 

Ce bulletin est possible grâce à nos partenaires : Programme À 
Égalité pour décider du Secrétariat à la condition féminine du 
Québec, Programme Promotion de la Femme de Condition 
féminine Canada, Conférence régionale des ÉluEs BSL, Ministère 
de la Culture, des Communications et de la Condition féminine, 
Ministère des Affaires municipales, des Régions et de l’Occupation 
du territoire. 

Academos : cybermentorat pour inspirer la relève 

 
Academos offre un service gratuit de cybermentorat permettant aux  jeunes du 

Québec âgés de 14 à 30 ans d’entrer en liaison Internet avec des travailleuses 

et des travailleurs actifs et compétents. 

Academos offre : une participation sécuritaire et confidentielle,  des 

cybermentors sélectionnés et formés, provenant de tous les secteurs d’activités 

professionnelles … 

La Table de concertation des groupes de femmes du BSL vous invite à devenir 

une cybermentor.  

Visitez le site www.academos.qc.ca  
Ou contactez madame Marie-Claude Lapierre au 418 732-0571 

 

mailto:tcgfbsl@gmail.com
http://www.academos.qc.ca/
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Reconnaissance 
officielle du comité 
consultatif Femmes 
et Ville de St-Pascal 

 
Mardi, le 14 juin dernier, dans le cadre 

de la séance publique d’information de 

« St-Pascal, Ville en santé », le comité 

consultatif en condition féminine 

Femmes et Ville de St-Pascal a été 

officiellement reconnu devant la 

communauté. 

 
Né d’une initiative du centre-femmes La 

Passerelle du Kamouraska, avec l’appui 

de Ville St-Pascal en juillet 2009, le 

nouveau comité Femmes et Ville s’est 

rattaché à « St-Pascal Ville en santé » en 

mars 2011.  

 
C’est donc à l’Hôtel de Ville, entourée 

de quelques-unes des membres et des  

 

Marjolaine Émond lors du Rassemblement 

du Réseau de solidarité municipale du 

BSL 

deux conseillères qui siègent sur le 

comité, mesdames Marjolaine Émond et 

Francine Soucy que Madame Lindcey 

B. Anderson a présenté les réalisations 

2010-2011 et les orientations 2011-2012 

du comité Femmes et Ville. 
 

Lucie Brault, agente de développement à 

la Table de concertation des groupes de 

femmes du BSL était sur place pour 

saluer la reconnaissance de ce 5 
e
 comité 

femmes et Ville au BSL. Elle a 

mentionné qu’une ville est vraiment en 

santé quand des personnes s’impliquent 

activement à combler le déficit 
démocratique dans les instances 

décisionnelles et à contribuer à 

l’amélioration des conditions de vie des 

femmes et donc de toute la municipalité.  

 
Longue vie au comité et Bravo aux 

femmes qui en font partie ! 

 

Une politique d’égalité pour ma municipalité 
 

La Table de concertation des groupes de femmes du BSL vient de terminer une tournée des MRC visant à promouvoir 

l’implantation d’une politique d’égalité dans les municipalités et MRC du territoire bas-laurentien. Comme on peut le lire dans les 

fondements de la politique d’égalité entre les femmes et les hommes adoptée par la CRÉ-BSL l’an dernier : l’adoption d’une 

politique d’égalité vise à établir les bases concrètes qui permettront de préserver les acquis et de progresser encore davantage 

vers l’égalité. C’est une façon de  reconnaître qu’il faut aider les changements à se produire et de témoigner de notre  volonté  

d’y parvenir… L’implantation d’une politique  d’égalité est un geste  politique et social qui influencera  le développement de 

notre région. 

 

Informez-vous : lors de la rencontre de la Table des maires, chacun des maires ou mairesses s’est vu remettre une pochette 

comprenant un canevas pour faciliter l’élaboration d’une politique d’égalité et différents documents de support : statistiques, 

analyse différenciée selon les sexes … Il n’en tient qu’à vous pour que ce projet devienne une réalité dans votre communauté. 

 

Nous sommes d’avis que  pour se concrétiser, cette démarche  doit être sous la responsabilité d’un petit comité qui a la ferme 

intention d’y  travailler. Par exemple, cela peut  s’inscrire  dans le plan d’action du comité consultatif Femmes et Ville. J’invite 

particulièrement les conseillères à relever le défi  et  à s’entourer de  quelques  personnes intéressées à doter la municipalité d’un 

outil porteur de changement. 

 

Une politique d’égalité peut comprendre quelques pages qui expliquent brièvement les valeurs sur lesquelles elle reposera, l’état 

de la situation dans la municipalité ou la MRC, les objectifs poursuivis et quelques pistes d’action ciblées pour les atteindre, les 

engagements de la municipalité à travers un échéancier et les indicateurs qui permettront de savoir qu’ils auront été atteints. Le 

tout suppose également l’établissement d’un plan d’action qui guidera le conseil municipal et facilitera le suivi. 

 

Avec nos partenaires, nous souhaitons vraiment  que le Bas-St-Laurent se  dote d’une véritable  culture de l’égalité et pour ce 

faire, qu’au moins une  municipalité  par MRC puisse s’appuyer sur une politique d’égalité dans sa vision du développement. 

Aussi, nous vous faisons part de notre intention d’accompagner et de soutenir efficacement les municipalités qui choisissent 

d’embarquer dans l’aventure.  

 

N’hésitez donc pas à nous contacter aussitôt que possible :  

Lucie Brault, agente de développement, TCGFBSL 869-3357 ou lucie.brault@femmes-bsl.qc.ca 
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